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Premiere annee. N° t>. (> octoDre 1907.

L'EXPLOITEE
Organe des femmes travaillant dans les usines, les ateliers et les menages

ORGANE OFFICIEL DE LA FEDERATION DES FAISEUSES D'AIGUILLES
Paraissant le premier dimanche de chaque mois

Le num£ro : 10 centimes
Par 20 exemplaires, 5 c. le numero.

Par 200 ex.. 2 1/2 c. le numero.

Redaction et Administration ABONNEMENTS
Adresser toutes correspondanccs et c.

reclamations a Marpuerile Faas-Ifar-
1 our la SniHse- une annee :

rpuei
deptjer, rue du Marche, 3. Borne. Pour l'etranger

I fr.
I fr. SO

O FEIM MM!
De longs sieclos de nuit, d'ignorance et dViTcur;
Les vains enseignements, rhypocrite inoi'ale
En aflinaut tes traits, en rendant ton teint päle,
T'ont ainsi faeonnee au grö de ton seigneur.

On a fausse ehe/, toi les boautes de la vie;
Les eclairs des bijoux, en fascinant tes yenx,
T'ont derobe l'eclat serein des vastes eieux
Oü, libre, va planer la pensee afl'ranehie.

De lourdes robes ont einbaiTasse tes pas,
Le corset, main de l'er qui t'opprime et te ble.sse,
A deti'uit de ton corps harnionie et souplesse;
Et les bracelets d'or ont fatigue tes bras...

(L'Ere nouvelle.)

Et parco ipi'on t'a (lit que tu n'etais pas falte
Pour agir et penser; parce qu'on a Matte
De ton coeur la douceur, de ta chair la braute;
Parce qu'on a jete des roses sur ta tele;

Parce que l'on t'a prise avec le sentiment;
Parce qu'on a nimbe ton front d'une aureole ;

Et parce qu'on t'a (lit que senir est ton röle,
Obeir ton devoir, soufl'rir ton chatiment.

Tu t'e.s courbee alors sous les deerets dr riiomme
Qui, t'ayant asservie ä sou autorite,
— O Femme 6 eariatide de l'Huinanite - -

T'a faite objet de luxe ou Inen bete de summe.
.Madeleine Ykunkt.

ACTION SYNDICALE

La vive emotion causee dans le clan patronal
par la formation de nouveaux syndicats — et
surtout de syndicats de femmes — prouve sura-
bondamment que les forces ouvrieres coalisees
peuvent et doivent tenir en ecliec toutes les forces
capitalistes, sous quelque forme qu'elles sc
manifesten!

Pourtant, qu'ont fait jusqu'ici les syndicats
pour aider reellement ä Emancipation des salaries

Rien ou bien peu de chose. Toute leur acti-
vite s'est bornee ä des mouvements de salaires
qui, pour la plupart, ont miserablement echoue

par suite de l'inconscience, et, consequemment,
du manque de solidarity de leurs memhres.

Quoique ce soit lti un cöte non ne^ligeable
de la question — car il faut vi vre il ne doit
pas etre le but essentiel du syndicat, cominc le
croient encore un ^rand noinbre de camarudes
syndiques des deux sexes. Le syndicat doit tra-
vailler ä faire de ses membres des ctres conscicnts
«t leur apprendre qu'ils ont d'autres droits que

celui de peiner leur vie durant pour echouer en-
suite dans un asile quelconque, quand encore on
veut bien les y recevoir, alors que ceux qu'ils ont
enrichis coulent des jours heureux et sont entoures
de la consideration generale, pour avoir su niener
a bien leurs affaires.

L'action syndicate, telle que la comprennent les
Trades-Unions des Etats-Unis et de l'Angleterre,
n'est plus qu'une conception surannee du mouve-
ment ouvrier. 11 ne suftit plus de poursuivre uni-
quement l'amelioration des conditions economiques
du proletariat. Les ameliorations sont illusoires,
ou tout au moins passagcres. Nos despotes sauront
toujours annihilcr ce qu'une corporation aura pu
obtenir d'eux, soit en liaussant le prix de leurs
produits, soit en forcant 1' Etat ;i elever des bar-
rieres douanieres jiour leur permettre de regner
saus contcstc sur le marche.

Notre servage economique durera done tant que
se maintiendra l'Etat capitaliste. ("est pourquoi
nous devons attaijuer, dans nos s\udicats, les bases
memos de cet Etat.

(!'est au syndicat que doivent etre traitees les
questions importantes de l'antimilitarisme, de l'an-
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